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 POURQUOI CE CHOIX DE SYSTEME ?    LES POINTS DE VIGILANCE  

 

« L'association vaches et brebis était traditionnelle 
dans l’Avallonais il y a 30 ans, mais peu à peu avec 
l’agrandissement et le retournement des prairies, 
nos voisins ont choisi la mixité bovin viande - 
grandes cultures. 
Depuis notre installation en 1995, le système a peu 
évolué, la même surface, un peu plus de vaches, 
beaucoup plus de brebis et moins de chevaux. Nous 
avons augmenté la troupe ovine jusqu'à 280 femelles, 
par goût et pour ne pas investir à nouveau en 
bâtiments. 
Nous avons développé la production ovine d’abord 
pour les aides car, installés sans la transparence, nous 
n'avions pas droit à davantage de primes à la vache 
allaitante. Rapidement, nous nous sommes rendus 
compte des multiples avantages du pâturage mixte 
bovin ovin : 
‐ amélioration de la qualité des prairies, pas de 

renoncule ni de pissenlit dans les parcelles 
pâturées par les brebis, des prairies gazonnantes 
à hauteur homogène où lotier, vesce, trèfle se 
développent. 

‐ économie en foin et en concentré grâce au 
pâturage hivernal des brebis ». 

  Choisir une race de brebis herbagère 
Le Gaec de Marcilly a opté pour le Texel pour son 
aptitude au plein air intégral, sa conformation et 
son calme. Les brebis entrent en bergerie 
uniquement pour agneler et sont mises à l’herbe 
dès que les agneaux ont 3 semaines. 

 

 Consacrer beaucoup de temps pour la 
surveillance 
Tous les troupeaux sont visités une fois par jour. En 
plus de la surveillance classique, il faut être 
particulièrement vigilant en automne hiver pour 
détecter les brebis qui perdent de l’état corporel. 

 

 Un parcellaire groupé facilite la 
surveillance 
Le Gaec de Marcilly exploite un parcellaire de 
150 ha d’un seul tenant, un chemin à traverser et 
un deuxième bloc de 30 ha. 

 

 Un quad est indispensable 
De grandes parcelles de 10 à 25 ha, des bovins et 
des ovins qui, bien que dans la même parcelle, se 
mélangent rarement nécessitent beaucoup de 
déplacements, plus faciles en quad. 

 
 

 EN PRATIQUE  

 

 De l’extensif en pâturage continu 
Pour les associés du Gaec de Marcilly, le bien-être de leurs animaux est prioritaire, ils doivent pâturer dans de 
grandes parcelles, trouver des abris naturels, une grande variété d’espèces prairiales et de l’herbe courte. 
La règle est donc le pâturage continu. La surface mise à disposition est de 50 ares par UGB au printemps sur les 
parcelles qui seront agrandies après fauche et de 60 ares par UGB sur les parcelles uniquement pâturées. Les lots 
constitués au printemps évoluent peu au cours de la saison de pâturage. L’objectif est de constituer des lots de 25 
bovins auxquels s’ajoutent parfois des brebis pour obtenir le chargement souhaité. 
Dans les plus grandes parcelles, au début du printemps, toute la surface est pâturée. Ensuite, à partir de début mai, 
une partie est mise en défens à la clôture électrique pour être fauchée. Cette pratique permet de moduler les 
surfaces en fauche et en pâture en fonction de la pousse de l’herbe. 
Les 2/3 de la surface sont fertilisés avec 25 unités d’azote. La décision de fertiliser n’est pas fonction du mode 
d’exploitation mais de la pousse de l’herbe et de la connaissance du potentiel des parcelles. 
4 parcelles pour une surface totale de 55 ha sont clôturées en ursus. Les brebis pâturent essentiellement en 
compagnie des vaches allaitantes. 

 

« Des vaches allaitantes et des 
brebis pour optimiser le pâturage » 
Gaec Marcilly à Provency (89) 



 

 

 

 Les points d’amélioration envisagés 
Finir les agneaux : Rapportée à la brebis, la consommation totale de concentré est de seulement 27 kg car 
actuellement les agneaux sont commercialisés en maigre, par facilité, mais aussi pour des aspects pratiques 
(l’exploitation ne dispose pas de suffisamment de parcelles clôturées en ursus pour constituer l'été un lot 
supplémentaire d'agneaux complémentés). Un essai de clôture d'une partie de parcelle en électrique sera réalisé en 
2017. 
 
Regrouper les agnelages : Le bâtiment d’agnelage (ancienne écurie) a une capacité de 80 brebis, aussi quatre lots 
(dont un d'antenaises) sont constitués pour répartir les mises bas de janvier à avril. Pour faciliter le travail et 
améliorer les résultats d’agnelage (la race Texel très saisonnée exprime tout son potentiel en agnelage de mars avril), 
il est envisagé de faire agneler à partir du mois de mars en utilisant un bâtiment de stockage vide en fin d’hiver. 

 
 

 SI C’ETAIT A REFAIRE    UN CONSEIL A UN ELEVEUR  

 
Clôturer les 2/3 de la surface en ursus. 
Équiper un bâtiment en bergerie ou construire une 
bergerie type abri léger. 

 Choisir une race ovine adaptée à ce système. 
S’équiper un minimum pour manipuler la troupe 
ovine et ainsi faciliter la surveillance. 
Clôturer en ursus pour le plus de parcelles possibles. 

 

 IMPACTS  

 

 Autonomie 
La mixité bovin-ovin avec une proportion 
suffisante de brebis (plus de 2 brebis par vache) 
renforce l’autonomie alimentaire car les brebis 
consomment peu de foins ce qui permet de 
donner plus de fourrages aux vaches et donc 
d’économiser du concentré. 
 

 Economie 
Par UGB, ce système permet de récolter moins de 
fourrage. Il est donc plus économe qu’un système 
bovin spécialisé. 

  Travail 
« C’est un travail très en contact avec les animaux. 
Le temps consacré à la surveillance est très 
important ». 

 

 Environnement 
Un paysage entretenu et diversifié. Une 
exploitation économe en énergie, 46 l de gasoil 
par ha et une consommation totale d’énergie de 
5220 MJ /ha. 
Un système de production qui répond aux 
attentes des consommateurs. 

 

 L’EXPLOITATION EN BREF  

Exploitation Bovin viande - Ovin viande  
Main-d’œuvre  2 UMO 
SAU 177 ha dont 153 ha de prairies naturelles, 7 ha de luzerne,  
 17 ha de cultures (7 ha autoconsommées). 
 
Troupeaux 

105 vaches allaitantes en système broutard 
Vente de reproducteurs 
Productivité 87% 
Concentré 385 kg / UGB 

210 brebis, 70 agnelles Texel 
Vente d’agneaux maigres 
Productivité 117% 
Concentré 27 kg / brebis 

 
Chargement 1,24 UGB/ha SFP 
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